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A la demande du Conseil diocésain pour la vie consacrée, les « consacrés » présents dans notre 

diocèse ont réalisé ce document pour faire connaître à tous la diversité des vocations à cette vie. 

Et la première chose qui nous frappe c’est, au-delà de la diversité des réponses à l’appel du Sei-

gneur pour cet état de vie, la grâce qui est faite à notre diocèse de compter tant de communau-

tés. 

« Dès les origines de l’Eglise, il y eut des hommes et des femmes qui voulurent, par la pratique des 

conseils évangéliques, suivre plus librement le Christ et l’imiter plus fidèlement et qui, chacun à sa 

manière, menèrent une vie consacrée à Dieu (…) dans une telle variété de dons, tous ceux que Dieu 

appelle à la pratique des conseils évangéliques et qui en font profession se vouent au Seigneur, de 

façon spéciale en suivant le Christ chaste et pauvre, qui par son obéissance jusqu’à la mort de la 

croix a racheté les hommes et les a sanctifiés » nous dit le dernier Concile. Ces hommes et ces 

femmes qui vivent parmi nous cet engagement, connaissons-nous vraiment leur façon de ré-

pondre à l’appel de Dieu ? Prions-nous assez pour eux qui prient pour nous ? Avons-nous le souci 

de proposer cette voie aux jeunes ? Avons-nous le souci, si nous sommes encore libres dans 

notre état de vie, de considérer la possibilité de les rejoindre ? 

Ce petit livret est donc bienvenu pour nous aider à répondre à ces questions. Que ceux qui le li-

ront sachent dire à ces frères et ces sœurs notre reconnaissance parce qu’ils ont acceptés d’être 

parmi nous les signes du Royaume qui vient. Car, comme le dit encore le concile : « La profession 

des conseils évangéliques apparaît en conséquence comme un signe qui peut et doit exercer une 

influence efficace sur tous les membres de l’Eglise dans l’accomplissement des devoirs de leur vo-

cation chrétienne ». 

 

     + Alain PLANET 

    Evêque de Carcassonne & Narbonne 



Conseil diocésain pour la Vie Consacrée 
 

Mgr Alain Planet 

Délégué diocésain à la Vie Consacrée : Père André Vergnes 

 

 

Représentants des religieux :  

 T.R.P. Dom Marc Doat (Notre-Dame de Donezan) 

 T.R.P. Emmanuel-Marie de Saint-Jean (Sainte-Marie de Lagrasse) 

 R.P. Théophile Okala (Notre-Dame des Champs de Narbonne) 

 

Représentantes des religieuses :  

 Moniales : Sœur Marie-Lys (Sainte-Marie de Rieunette) 

 Apostoliques :  

Carcassonnais :  

 Sœur Alice (Carcassonne) 

Narbonnais-Corbières : 

 Sœur Gracia (Narbonne) 

 Sœur Faustine (Mater Dei d’Azille) 

Lauragais-Razès : 

 Sœur Blandine-Marie (Castelnaudary) 

 Sœur Marie-Andrée (Limoux) 

 

 

Représentante des Instituts Séculiers 

 Sœur Françoise (Carcassonne) 

 

Représentants des Associations Publiques de Fidèles : 

 Père Pascal-Marie (Plavilla) 

 Petite Sœur Blandine (Plavilla) 



Les religieux : Monastères contemplatifs 

Bénédictins 

Abbaye Notre-Dame de Donezan 

Plateau de Mourouscles Route du Col des Hares 

09460 Carcanières 

T. 04.68.69.85.97 — pere-abbe@donezan.fr 

Abbé : Très Révérend Père Dom Marc DOAT 

 

La communauté des moines bénédictins de la Congrégation de Solesmes, installée par l’abbaye Notre-
Dame de FONTGOMBAULT en 1994 à Gaussan, ancien prieuré-ferme de FONTFROIDE à 15 kms de Nar-
bonne, s’est transférée en 2007 dans un lieu désert des Pyrénées ariégeoises, sur l’ancienne paroisse de 

Carcanières, afin de trouver en ce lieu la solitude propice à la vie contemplative qui est sa vocation.  

Les moines vivent depuis un peu plus de dix ans dans des bâtiments provisoires mais bien installés. La 
future église a commencé à sortir de terre en 2016, ses progrès en 2017 ont été remarquables. On la voit 
ici dans l’état de la fin 2016 (au fond : le potager et le verger). 

La vocation de cette communauté est la prière contemplative, à l’école de la liturgie selon l’antique office 
bénédictin et la forme extraordinaire du missel romain, prière nourrie aussi par la lectio divina ; une vie 
commune très intense (la vie cénobitique selon la règle de saint Benoît), mais aussi très retirée du monde, 

monastique, à la faveur du caractère peu accessible du site ; celui-ci a été adopté à la suite de circons-
tances qui parurent évidemment providentielles. 

La règle bénédictine étant assez bien résumée par la formule latine Ora et labora, « Prie et travaille », la 
communauté s’efforce de vivre de son travail manuel : un potager et un verger pourvoient à presque toute 

son alimentation ; l’élevage d’une vingtaine de vaches de race tarentaise lui permet d’élaborer des fro-
mages appréciés, vendus surtout par correspondance ; la fabrication de pains d’épice et de confitures, ain-
si que deux petits artisanats, reliure et rempaillage de chaises, complètent l’activité lucrative. 

La communauté prend part aux diverses activités du diocèse et à la vie missionnaire de l’Eglise universelle 

par sa prière dans la solitude ; dans la tradition de la vie contemplative, elle s’inspire en cela du rôle tout 
caché mais essentiel, joué par la sainte Vierge dans l’expansion de l’Eglise après la Pentecôte. 

 

mailto:pere-abbe@donezan.fr


Les religieux : Congrégations de vie apostolique 

 

Clarétains Notre Dame des Champs 

10, rue de l'indépendance 

11000 Narbonne 

T. 04.68.32.07.08 

Supérieur : Père Théophile OKALA 

                    Père Francis KUBIKULA-VE 

                    Père Joe de Terry JOHNBOSCO 

 

 

Brève présentation des missionnaires claretains  

 Fondée le 16 juillet 1849 à Vic en Espagne par saint Antoine Marie Claret, la Congrégation des Mis-

sionnaires Clarétains encore appelée Missionnaires Fils du Cœur Immaculé de la Bienheureuse Vierge 

Marie, est de droit pontifical. Elle compte en ce jour un peu plus de 3100 membres présents dans tous les 

continents. En France, nous sommes à Paris, à Marseille, à Toulouse et à Narbonne. Dans cette dernière 

ville, nous constituons une communauté de trois personnes et faisons partie de l'équipe sacerdotale de la 

Paroisse Sainte Croix en Narbonnais. Nous avons spécifiquement en charge l'animation pastorale  de 

l'église sainte Bernadette et de l'église Notre Dame des Champs où nous résidons. 

 Conformément à l'intuition de notre fondateur et de ses collaborateurs de première heure, le but de 

la congrégation consiste à "chercher en tout la gloire de Dieu, la sanctification de ses membres et le salut 

des hommes". Ce triple but ainsi révélé traduit le dynamisme qui nous impulse (charisme) auquel il faut 

joindre les moyens requis pour y parvenir (spiritualité). 

 En effet, trame d'être et d'action reconnue comme don de l'Esprit Saint pour un service ecclésial spé-

cifique, notre charisme est du type apostolique et missionnaire. Il est axé sur le service d'évangélisation 

entendu comme une entreprise qui consiste à suivre, à refléter et à imiter le Christ envoyé du Père et fils 

de la Vierge Marie. Cette suite se fait dans une communauté de vie et de partage, foyer d'incubation et fer-

ment de réalisation du dit projet. Le service de la Parole, s'il se veut porteur des fruits escomptés, exige 

que le missionnaire lui-même soit d'abord nourri et irrigué par une écoute priante et féconde de la Parole 

de vie. En effet, pressé par l'amour du Christ, c'est aussi dans le feu de l'action apostolique que le mission-

naire est sanctifié, puisque l'apostolat est le lieu de vérification et d'éclosion de sa vie mystique. Ainsi, de 

la spiritualité claretaine, il se dégage trois lignes de force : une vocation apostolique, une piété christocen-

trique (l'appel à se laisser configurer au Christ) et une dévotion filiale mariale (pour nous rendre, comme 

elle, capables de donner le Christ au monde). Le missionnaire claretain est un homme de feu. C'est la 

quintessence de ce qui se dégage du portrait que saint Antoine Marie Claret dresse de lui : "Un fils du 

Cœur Immaculé de Marie est un homme qui brûle de charité et qui embrase tout sur son passage du feu 

de l'amour de Dieu". 



Les religieux : Congrégations de vie apostolique 

Cordeliers Saint Bonaventure 

3, rue Barbès 

11000 Narbonne 

T. 04.68.42.30.23 

Gardien : Frère François BUSTILLO 

                 Frère Charles LINGUANOTTO 

                 Frère Pierre SZCZEPANSKI 

 

 

Nous sommes des Frères Franciscains Conventuels. Franciscains renvoie à notre fondateur, Saint Fran-

çois d’Assise. Conventuels désigne les frères de la communauté qui vivent dans des couvents. Nous 

sommes présents en France et à Narbonne depuis le XIIIe siècle et nous collaborons avec les autres 

prêtres et religieux de la ville pour animer la paroisse Sainte Croix en Narbonnais. Nous avons en charge 

l’église Saint Bonaventure, ainsi que la chapelle Saint Jean Saint Pierre et l’église Saint Martin de Cuxac 

d’Aude. Actuellement, notre communauté est composée de trois frères : fr. François – Xavier (gardien et 

responsable de la communauté), fr. Charles, fr. Pierre. 

Notre vie s’articule autour de trois moments de prière par jour (matin, midi et soir), la fraternité religieuse et 

la mission à travers la paroisse. Aujourd’hui, en fraternité, nous voulons vivre l’Évangile et le communiquer 

avec passion pour faire goûter Dieu à ceux qui le cherchent ! Nous œuvrons avec les laïcs en vue de 

rendre visible la présence de Dieu dans le monde.  

« François, va et reconstruis ma maison qui, tu le vois, tombe en ruines ». Paroles du Christ à Saint Fran-

çois dans la chapelle Saint Damien, près d’Assise. 

Une mission que Saint François d’Assise n’a eu de cesse de mener à travers les siècles et qui est encore 

criante d’actualité. C’est mû par cette exhortation, et l’urgence qu’elle revêt toujours, que la nouvelle com-

munauté des frères de Saint Bonaventure de Narbonne a mis en œuvre, à l’instar de leur Père fondateur, 

une « compagne » d’évangélisation qui perdure. De cette impulsion, naîtra en 1996, la première Fraternité 

Franciscaine Séculière de la paroisse Saint Bonaventure de Narbonne, Saint Damien, la bien-nommée, partie 

intégrante de l’Ordre Franciscain Séculier (OFS). 

L’Ordre Franciscain Séculier reprend les trois intuitions majeures de Saint François : 

 l’Évangile 

 la fraternité 

 le discernement spirituel en groupe 

On pourrait inverser ces valeurs, car tout est orienté vers la 3ème intuition : « la communion dans les prises 

de décisions en vue d’un agir apostolique ». On doit à François, l’institution des chapitres où l’on décide en-

semble, dans la prière, des choses essentielles. Si l’on observe l’Évangile, c’est pour être fraternels ; si l’on 

est fraternel, c’est en vue de faire consensus dans nos décisions et nos manières d’annoncer un Dieu fra-

ternel, telle est la mission de la Fraternité Franciscaine. 

 



Les religieux : Congrégations de vie apostolique 

Passionistes 

Notre-Dame du Cros 

11160 Caunes-Minervois 

T. 04.68.78.06.84 

Père Philippe PLET 

 

La congrégation passioniste fut fondée par Saint Paul de la Croix (1694-1775) 

et approuvée par le pape en 1741. Le but de cette congrégation internationale 

est de vivre et de diffuser la spiritualité de la Passion de Jésus Christ.  

LA MISSION DES PASSIONISTES. 

La prière et la prédication de la Passion de Jésus-Christ sont les deux grands pôles du charisme passio-

niste. Pour la prière, elle occupe Paul durant de longues heures, de nuit comme de jour. A ses débuts au 

mont Argentario, il écrit: « Mon pauvre esprit est tendu vers la solitude. Bien que je n'aille confesser et ca-

téchiser que le dimanche, j'aimerais être libéré même de cela. Enfin, que s'accomplisse la très sainte vo-

lonté de Dieu ». Pour préserver sa solitude il développe la direction spirituelle par correspondance, avec 

une ampleur rarement atteinte avant lui. Mais l'amour se communique même à travers l'encre ; et il dirige-

ra un nombre tout à fait considérable de personnes, et des plus diverses. Paul est un grand mystique ; dès 

1720, il atteint aux sommets décrits par ses chers maîtres du Carmel et par st François de Sales. 

 

Outre les trois vœux de chasteté, de pauvreté et d’obéissance, le charisme des passionistes est centré sur 

leur quatrième vœu : vivre et enseigner la Passion du Christ. On voit bien comment cela concerne à la fois 

la vie de prière et la vie apostolique. La vie de prière, afin de "se sanctifier" pour pouvoir "sanctifier les 

autres". Mais au plan de l'apostolat, le charisme des passionistes est incontestablement celui de la prédi-

cation populaire centrée sur le mystère pascal. Paul de la Croix écrit dans la règle de 1775 : « Comme une 

des principales fins de notre congrégation est, non seulement de nous adonner à l'oraison (prière) afin de 

nous unir à Dieu par la charité, mais de conduire aussi notre prochain à cette même union en l'introduisant 

par une méthode aussi opportune et accessible que possible, nos religieux (...) apprendront aux âmes à 

méditer sur les mystères, les souffrances et la mort du Christ ». Pour éclairer un peu cet "étrange amour" 

pour le crucifié, citons une des saintes de notre congrégation, sainte Gemma Galgani, qui disait dans l'une 

de ses extases : « Je te demande continuellement l'amour de la Croix, Jésus, non pas de la tienne, mais de 

celle qu'il faut que j'embrasse. Je l'aime, je l'aime tant. Jésus c'est sur la croix que j'ai appris à t'aimer ». 

Comme le souhaitait Paul de la Croix, la congrégation Passioniste est présente désormais sur tous les 

continents : au total dans 53 pays. Elle compte environ 2000 religieux. C’est en Europe cependant que les 

passionistes sont encore les plus nombreux. La province religieuse française fut la première fondée hors 

d’Italie au XIXe siècle : ce fut l’œuvre du bienheureux Dominique Barberi. Passé ensuite en Angleterre, il 

reçut le cardinal Newman dans l’Église Catholique. Ce célèbre pasteur de l’église anglicane cherchait une 

preuve de l’existence de la sainteté dans l’Église Catholique. La Providence divine lui présenta ce religieux 

humble et fervent, entièrement façonné par la méditation de la Passion de Jésus-Christ. 



Les religieux : Congrégations de vie apostolique 

Chanoines réguliers de la Mère de Dieu 

Abbaye canoniale Sainte-Marie 

6, rive gauche 

11220 Lagrasse 

T. 04.68.58.11.58 

Abbé : Très Révérend Père Emmanuel-Marie LEFEBURE 

Les Chanoines Réguliers de la Mère de Dieu mènent la vie canoniale : 35 religieux, dévoués à la vie con-
templative et à l’apostolat, l’un et l’autre fondés dans la vie commune. 

La Communauté 

Religieux vivant en communauté, sous la Règle de saint Augustin. Sa vie s’articule suivant un triptyque : 

- une vie commune dans la Charité où chacun renonce à ses biens pour servir Dieu et ses frères plus li-
brement.  

- la prière liturgique, le Sacrifice eucharistique et le chant des psaumes. 

- l’apostolat, fécondé par cette prière et fortifié par le don total de soi que permet la vie commune, dans 
la charité et la pauvreté. 

Chargés de la prière officielle de l’Église, les chanoines réguliers voient en elle la source inépuisable et 
puissante de leur oraison, de leur contemplation et de leur apostolat. 

Les apostolats 

Des familles, des pèlerins, des retraitants, des touristes ou des pauvres de passage sont accueillis chaque 
jour à l’Abbaye. Les uns viennent pour parler, les autres pour prier et se recueillir. Des couples – mariés ou 
fiancés – viennent aussi découvrir et approfondir la spiritualité conjugale. 

Dans le diocèse de Carcassonne, en lien avec l’Évêque, les Curés et les laïcs responsables, les chanoines 
assurent divers ministères : conférences, permanences de confessions en plusieurs lieux ; visites des hô-
pitaux et de maisons de retraite, aumônerie et catéchèse ; funérailles, administration de sacrements dans 
les villages voisins… 

Tout au long de l’année, des chanoines sont envoyés dans toute la France pour prêcher lors de récollec-
tions, de pèlerinages ou de camps de jeunes. Des sessions familiales sont également proposées chaque 
été, où les familles peuvent se reposer, prier et recevoir un enseignement approprié à chaque tranche 
d’âge. 

La spiritualité des chanoines de Lagrasse 

Comme Chanoines Réguliers nous avons pour père saint Augustin, dont nous suivons la Règle. Ses écrits 
sont une source importante de spiritualité, notamment pour ce qui regarde un thème majeur de la vie ca-
noniale : l’unité dans la charité. Les communautés canoniales forment une image, une « icône » en minia-
ture de l’Église. Le mystère dont ils vivent et qu’ils reflètent, c’est, toutes proportions gardées et malgré 
leur faiblesse, l’Église. 

Dès les origines, notre communauté s’est vouée à la Sainte Vierge Marie. Nous croyons que, loin de rétré-
cir l’horizon canonial, la spiritualité mariale est à sa dimension. Le Concile Vatican II a d’ailleurs déclaré 
Marie « Mère de l’Église ». 

C’est en cette « atmosphère » que nous voulons respirer pour mieux pénétrer le mystère de l’Église et vivre 
notre vocation. La consécration mariale que nous tâchons de vivre et de répandre n’est-pas autre chose 
que la Consécration à Dieu par Marie. 

Être à Marie, c’est être davantage à Jésus-Christ et à son Corps Mystique, l’Église. Enfin, nous regardons 

saint Jean l’Évangéliste comme un modèle. Il est comme un trait d’union entre ces diverses colorations 
de notre spiritualité : Saint Jean est Apôtre et contemplatif, à la Croix, il est choisi par le Rédempteur 
comme fils de Marie. 

L’unité dans la charité est le premier trésor des chanoines ; la Règle de saint Augustin commence par ces 
mots : « D’abord, puisque c’est pour cela que vous êtes réunis en communauté, habitez unanimes dans la 

maison et ayez une seule âme et un seul coeur, tendus vers Dieu. » 



Les religieux : Congrégations de vie apostolique 

Prêtres de la Congrégation de la Mission Lazaristes 

Maison Saint-Vincent 

11170 Montolieu 

T. 04.68.24.86.41 

Père Jean ALET 

Père Georges GRUNY 

 

 

 

 

Saint Vincent de Paul : Apôtre de la charité  

Saint Vincent de Paul a profondément marqué de son empreinte la France du XVIIe siècle. Sa vie est tout 

donnée au service de la charité et du salut des âmes des pauvres. Et son œuvre ne cesse de s’étendre au-

jourd’hui en France.  

 

Les activités en France :  

 L’œuvre principale reste celle voulue par Saint Vincent : les missions populaires, avec le souci de for-

mer les laïcs ; cela se fait d’une part par des temps forts de courte durée (trois à cinq semaines), et d’autre 

part par une imprégnation longue (6 à 10 ans), sur l’ensemble d’un secteur. 

 Paroisses et pèlerinages existent aussi, dans le même esprit d’accueil et de formation. Citons le pèleri-

nage à Notre-Dame de la Médaille Miraculeuse, au 140 rue du Bac, chez les Filles de la Charité, animé par 

les Missionnaires et les Sœurs. 

 La participation à la formation des laïcs et du clergé : présents par trois confrères dans les Grands Sé-

minaires et à l’Institut Catholique de Paris, nous participons aussi à diverses instances de formation des 

laïcs, dans le cadre des diocèses ou des Mouvements, par exemple, les Équipes Saint Vincent (anciennes 

Confréries de la Charité), la Société de Saint Vincent de Paul, la Jeunesse Mariale. Ces Mouvements sont 

autonomes, les Lazaristes y sont conseillers spirituels. 

 Plusieurs Confrères sont au service des exclus ou des oubliés de la société : prisonniers, gitans, réfu-

giés, handicapés. 

 Enfin, nous avons signalé les Missions en terres lointaines. 

(Source : cmission.fr) 



Les religieuses : Monastères de contemplatives 

Bénédictines du Saint Sacrement 

Abbaye Saint-Pierre 

20, avenue de Ramel 

11170 Montolieu 

T. 04.68.76.40.25 

Prieure : Mère Thérèse Emmanuel MORACCHINI 

 

 

 

 

La vie des sœurs bénédictines est ordonnée à la glorification de Dieu, principalement par la célébration de 

l’Office divin, par une vie d’adoration-réparation, selon le charisme de Mère Mectilde de Bar, par une vie de 

prière, de travail et de partage. 

 

Un peu d’histoire : 

La Communauté a été fondée en 1817 à Toulouse (31).  

En 1836, elle est agrégée à l'Institut des Bénédictines du Saint-Sacrement, fondé en 1653 par Mère Cathe-

rine Mectilde de Bar.  

Les Lois contre les congrégations entraînent la dissolution de la communauté des Bénédictines de Tou-

louse le 11 juillet 1904. Exil à Port-Bou (Espagne) de 1904 à 1921.  

Les moniales reviennent en France en 1921 dans le Tarn-et Garonne à l'Abbaye Saint-Pierre du Mas-

Grenier (82) 

Transfert à Montolieu (11) en 2013, dans le Domaine des Filles de la Charité de Saint-Vincent de Paul. 



Les religieuses : Monastères de contemplatives 

 

Clarisses 

10, rue Pasteur 

11400 Castelnaudary 

T. 04.30.35.00.29 

Abbesse : Mère Marie Ancilla 

 

 

 

 

Notre Charisme : « L’incessante adoration en action de grâces de la présence réelle de Jésus dans l’Eu-

charistie »  

 Il y avait à Castelnaudary une Communauté diocésaine de Sœurs adoratrices de l’Action de Grâce, 

fondée par Mère Marie François de Sales. La Communauté manquant  de vocation. La Supérieure deman-

da à l’Evêque de Carcassonne l’autorisation de rechercher un Ordre ayant le même charisme et  pouvant 

leur venir en aide ; Ensuite, elle s’est adressée au Monastère de Troyes. 

 En 1951, onze religieuses franciscaines du Très Saint Sacrement, maintenant (Clarisses de l’Adora-

tion Perpétuelle) de Troyes, rejoignirent les Sœurs de l’Action de Grâce pour former le Monastère des Cla-

risses de l’Adoration Perpétuelle. A partir de 1951 les Sœurs Clarisses de l’Adoration Perpétuelle conser-

vaient le charisme de l’Adoration à Castelnaudary 

 Malgré l’épanouissement de notre Ordre dans le monde entier notre Monastère (Berceau) de Troyes 

a vécu une crise de vocations comme tous les Monastères en France. Le 16 juillet 1997 le Monastère fut 

dispersé et certaines Sœurs très âgées vinrent à Castelnaudary. Les Sœurs du Monastère de Castelnauda-

ry conservaient l’espoir de revenir au Monastère de Troyes, en y envoyant des Sœurs. Abbesse de 

l’époque, Mère Marie Benigna a recommencé la démarche et la conclu pour le réouvrir.  

 

                     «  Espérer contre toute espérance »  

  Dès 2002, le nombre des Sœurs s’agrandit dans notre Communauté de Castelnaudary, car les 

Sœurs de nos Monastères du monde entier, de Pologne, d’Amérique, de l’Inde, poussées par l’inspiration 

divine vinrent à Castelnaudary, en ayant le même espoir, que notre charisme de l’Adoration revienne dans 

notre Monastère du nord de la France-Troyes. 

 Et,  le 25 août 2007 conduites par la puissante main de Dieu, 7 Sœurs de notre Communauté de 

Castelnaudary rejoignent le (Berceau-Troyes) pour la continuité  du charisme de nos Fondateurs. Sept 

Sœurs restent au Monastère de Castelnaudary. 

A partir de ce moment les Sœurs adorent la présence réelle de Jésus dans l’Eucharistie, comme 

Marie dans l’évangile ; qui s'étant assise aux pieds du Seigneur, écoutait sa parole, nous aimerons Le con-

templer, L’adorer, en nous nourrissant de sa Parole et en priant pour tous nos frères et sœurs du monde 

entier dans nos deux Communautés internationales en France et en communion avec nos 35 monastères 

dans le monde entier.  



Les religieuses : Monastères de contemplatives 

 

Dominicaines 

Sainte-Marie de Prouilhe 

11270 Fanjeaux 

T. 04.68.11.22.62 

Prieure : Soeur Anne-Dominique 

Prouilhe est bien le berceau de l’Ordre dominicain, le lieu-source où germa l’intuition de saint Domi-

nique qui allait bientôt se répandre à travers le monde et marquer profondément l’histoire de l’Église  

La communauté de Prouilhe est actuellement composée d’une quinzaine de moniales, « gardiennes vigi-

lantes » des lieux et de l’esprit de saint Dominique, héritières de ce patrimoine spirituel et intellectuel que 

Dominique a légué à l’Église et au monde. Depuis le 2 février 2003, le monastère de Prouilhe accueille  plu-

sieurs sœurs de diverses nationalités pour vivre la mission de l’Ordre en ce lieu, manifestant ainsi sa di-

mension internationale.  

Le père Chenu disait qu’il y a deux portes pour entrer dans l’Ordre : celle de l’appel à la vie contemplative 

et celle de l’appel apostolique. C’est vrai même pour les moniales. Il en est qui choisissent le monastère 

pour y trouver la prière continuelle, la pureté du cœur, l’attention totale au mystère de Dieu et qui décou-

vrent ensuite par la familiarité avec saint Dominique la miséricorde et l’intense intercession pour les 

hommes que Dieu aime. D’autres veulent servir leurs frères, leur ouvrir les chemins de la foi, puis décou-

vrent qu’un des meilleurs moyens de s’approcher de cet idéal est de s’offrir tout entières dans la prière, le 

silence, père des Prêcheurs, la joyeuse pénitence, sans chercher aucune œuvre particulière sinon de 

« croire en Celui que le Père a envoyé ».  

L’harmonie entre ces deux aspects de la vie dominicaine est le signe d’une vocation épanouie et mûre. 

Très sensibles à la mission de leurs frères prêcheurs et profondément solidaires avec eux, les moniales 

accompagnent de leur prière « la parole qui ne retourne pas à Dieu sans avoir accompli son œuvre. » 

 



Les religieuses : Monastères de contemplatives 

 

Cisterciennes 

Abbaye Sainte-Marie de Rieunette 

11250 Ladern sur Lauquet 

Supérieure : Mère Marie-Lys de LABORIE 

Aumônier : Père Jacques BONNARD 

T. 04.68.69.69.06— communaute@rieunette.org— www.rieunette.org 

 

Charisme 

Les fondateurs de Cîteaux au XIe siècle désiraient retrouver la pureté et l’élan évangélique de la Règle de 

saint Benoît dans leur vie toute donnée au Christ. A leur suite, notre vie monastique se fonde sur la célé-

bration de l’Office divin, la lectio divina, la vie fraternelle en communauté, le travail et l’accueil, dans un 

cadre simple et authentique.  

 

Activités actuelles  

Outre les tâches nécessaires à la vie quotidienne de la communauté (maraîchage, cuisine, ménage…) et à 

l’entretien de l’hôtellerie, nous assurons le fonctionnement d’une petite entreprise, Couleur Ciel, qui condi-

tionne et fabrique des produits cosmétiques et alimentaires à base d’huiles essentielles et de plantes aro-

matiques. Vous pouvez trouver ces produits dans notre petite boutique ainsi que des cartes postales, 

livres et produits d’autres abbayes (sonner à l’accueil). 

L’abbaye dispose de cinq chambres et deux salles pour accueillir des groupes, personnes seules, familles, 

etc. pour la journée ou pour une retraite plus longue.  

Nous proposons un temps de lectio divina ouvert à tous le dimanche matin avant la messe. L’église est 

ouverte à tous ceux qui souhaitent y prier ou la visiter : construite au XIIe siècle, elle est typique de l’archi-

tecture cistercienne.  

Les horaires des offices, chantés en grégorien, se trouvent sur notre site internet.  



Les religieuses : Monastères de contemplatives 

Tradition grecque melkite 

Moniales de la Visitation 

Monastère du Buisson Ardent 

La Barthe Haute 11600 Villardonnel 

T. 04.68.10.02.35 

Higoumène : Inna ASSUNTA 

 

Nous sommes une communauté monastique grecque-melkite-catholique qui, jusqu'en 2015, était implan-

tée au Maroc. Le grand âge de la plupart de nous, nous a conduites à quitter le Maroc en 2015. Depuis 

lors, nous sommes accueillies par nos Sœurs, moniales orthodoxes de la Résurrection, au Monastère du 

Buisson Ardent. Nous sommes pleines de gratitude pour leur accueil si fraternel. 

 Nous sommes actuellement (janvier 2018) 5 moniales. Notre higoumène, Mère Assunta, a 93 ans et 

nécessite pas mal de soins, bien qu'elle reste très lucide, grâce à Dieu. 

Fresque de la Présentation au Temple, ornant un mur du cloître du Monastère 



Les religieuses : Congrégations de vie apostolique 

Ange Gardien 

20, rue de la Paix 

11500 Quillan 

T. 04.68.69.37.41 

 

 

Congrégation fondée par le Père ORMIERES et la Mère Saint PASCAL. La congrégation est de droit Pontifi-

cal et a été fondée à QUILLAN (Aude) en 1839. 

Le Nom des Sœurs de l’Ange Gardien par lequel nous sommes reconnues comme famille religieuse est 

symbole et programme de notre manière d’être, et cela doit se refléter dans nos tâches apostoliques. 

 

Comme les Anges que l’Ecriture nous montre en mission de salut, nous devons être promptes à accomplir 

la volonté de Dieu. 

La simplicité évangélique est notre caractère distinctif. Elle façonne notre style de vie. Dans l’esprit de la 

congrégation, la simplicité est signe de la recherche de Dieu et de son royaume ; foi humble et confiante 

dans le Seigneur ; petit avec les petits ; transparence, humilité et droiture de cœur. 

 

Cette petite famille, toujours simple, est présente aujourd’hui sur quatre continents : Europe, Amérique, 

Afrique et Asie. La fidélité à nos origines nous pousse à être fidèles à notre mission dans l’Eglise, et 

comme Congrégation à réaliser le plan apostolique de nos Fondateurs «  FORMER DE VRAIS DISCIPLES 

DU CHRIST »  (c’est le rêve de nos Fondateurs) : principalement par l’ éducation, l’activité missionnaire, et 

le soin des malades de préférence dans les secteurs les plus défavorisés de la société. 

 

Nous sommes passionnées pour ce que nous sommes appelées à devenir. Pour nous toutes, sans dis-

tinction d’âge, de culture et de situations,  « des Anges visibles » est un appel à témoigner avec joie de 

notre identité, à la recréer et à la partager avec d’autres dans notre mission apostolique, afin que le cha-

risme reçu de nos Fondateurs, le Père Louis Ormières et la Mère Saint Pascal, se propage dans le monde 

comme une manière spécifique d’incarner l’Evangile. 

 

Notre communauté de Quillan est formée par 4 Sœurs. La mission est d’être présentes dans le village 

(communauté  dynamique, toujours ouverte, accueillante, à l’écoute...). 

Nous participons à la vie de la paroisse : catéchisme, aumônerie, préparation aux baptêmes, funérailles…..    

Aussi nous sommes engagées dans le social : Secours Catholique, Resto du Cœur, maison de retraite, so-

lidarité …. 

 

La Communauté se déplace dans les villages pour :  

 • Garder « la flamme de la foi chrétienne » dans les vil-

lages où il y a un plus grand besoin du service religieux 

et sacramentel. 

• Créer et renforcer les communautés chrétiennes afin 

qu’elles vivent et partagent la Parole de Dieu qui les en-

gage dans la charité auprès des plus démunis  

• Eveiller chez les uns et les autres le souci de l’évangéli-

sation et répondre à cette mission au service des 

jeunes, des enfants, des adultes, des personnes âgées. 



Les religieuses : Congrégations de vie apostolique 

Chanoinesses régulières de la Mère de Dieu 

Monastères Mater Dei 

6, rue du Monastère 

11700 Azille 

T. 04.68.49.54.27 

Prieure : Mère Faustine-Marie 

 

Une Communauté, une Famille… 

Dans leur Monastère, situé dans le village d’Azille, dans le Minervois, 

les Chanoinesses Régulières de la Mère de Dieu mènent la vie cano-

niale, selon la Règle de Saint Augustin : elles s’appliquent à vivre à la 

fois la communion fraternelle, la vie contemplative et le service missionnaire, dans la simplicité, la joie et 

la charité. La communauté est reconnue de droit pontifical depuis l’an 2000 et compte actuellement 17 

membres. 

  

« Un seul cœur, une seule âme, orientés vers Dieu » :  

Ces premiers mots de la Règle de Saint Augustin invitent les membres de la communauté à vivre dans 

l’unité, à l’image de la Trinité, modèle de toute famille. C’est là notre premier idéal, selon le projet d’origine 

de st Augustin (IVème siècle) : imiter la communauté de Jérusalem, décrite dans les Actes des 

Apôtres  (4,32)  ils « avaient un seul cœur, une seule âme » et vivaient la pauvreté en mettant « tous leurs 

biens en commun ». Ainsi nous désirons être des témoins de l’unité, telle qu’elle doit être vécue dans 

l’Eglise, selon le grand désir de Dieu : « Qu’ils soient UN, comme nous sommes un. » (Jn 17,22). 

 

Nous nous livrons aussi à la recherche de Dieu, par l’étude, mais surtout dans la prière commune autour 

de l’autel ou la prière silencieuse. En effet, une chanoinesse se donne d’abord à la liturgie, au centre de 

laquelle se trouve la messe ; elle fait vivre, chanter son église par la louange. Et c’est de là que jaillira son 

apostolat. 

 

… Au service de l’Eglise : 

La communauté se tient en effet disponible aux 

œuvres apostoliques que lui demande l’Eglise. Nous 

pouvons donc être envoyées en mission auprès des 

jeunes, des enfants, des familles, des personnes âgées 

(en maison de retraite ou à domicile), dans  des camps, 

des pèlerinages (comme celui de l’Hospitalité de 

Lourdes, les JMJ, le Mont-Saint-Michel, Cotignac…), 

des sessions familiales, etc.  

Le monastère est également un lieu d’accueil pour tous 

ceux qui veulent venir s’y ressourcer, y être accompa-

gnés, seuls ou en famille, groupes… Nous proposons 

aussi des sessions régulières pour adolescentes 

(prière, amitié, formation). 

C’est à l’exemple et avec l’aide de la Vierge Marie, que nous cherchons à rendre visible "le visage maternel 

de l’Eglise". Car « la Vierge a été le modèle de cet amour maternel dont doivent être animés tous ceux qui, 

associés à la mission apostolique de l’Eglise, travaillent à la régénération des hommes. » 



Les religieuses : Congrégations de vie apostolique 

Dominicaines de Sainte Catherine de Sienne Albi 

Appt 12, Bât Le Languedoc 

Rue Jules Guesde - Le Viguier 

11000 Carcassonne 

T. 04.68.25.51.88 

Prieure : Soeur Suzanne CAIZERGUES 

 

Une petite communauté de soeurs Dominicaines partage au quotidien la vie des habitants du quartier Le 

Viguier - Saint-Jacques. 

Vous connaissez certainement le quartier Le Viguier - Saint- Jacques situé à la périphérie ouest de Carcas-

sonne. C’est là qu’une petite communauté formée de quatre sœurs Dominicaines de sainte Catherine de 

Sienne partage au quotidien la vie de ses habitants venus de pays très variés. Notre communauté elle-

même est multiculturelle : une soeur pakistanaise, une Guadeloupéenne, deux Françaises dont l’une 

d’elles a longtemps vécu à l’étranger. Pourquoi nos responsables nous ont-elles appelées et envoyées 

dans ce quartier ? Pourquoi chacune de nous a-t-elle répondu oui et a-t-elle accepté de se risquer ? Aujour-

d’hui, et l’exposition ouverte au public à l’église des Carmes durant le mois d’octobre en a été l’expression, 

nous pouvons, dans la joie, partager les fondements qui, au-delà de nos origines et expériences si diffé-

rentes, ont permis à notre communauté de se construire. Alors que pour beaucoup la diversité apparaît 

comme un danger, elle est source de vie pour nous quatre ! 

Dans ce parcours, des repères sont apparus et nous ont fortifiées : Mère Gérine Fabre, notre fondatrice, 

morte dans l’oubli à Carcassonne le 31 décembre 1887 au 15 rue de Verdun, nous a rappelé que notre 

communauté trouve son unité dans son héritage spirituel. Le charisme, le riche soutien de la spiritualité 

dominicaine, le modèle de sainte Catherine de Sienne, femme de grande foi et d’action inlassable au ser-

vice de l’Église et de la société de son temps. Ces fondations nous aident à manifester humblement par 

nos gestes, nos paroles, notre choix de vie que notre Dieu est miséricorde et veut le bonheur de tous. Des 

appels que nous ont adressés l’Église locale et le diocèse, nous avons découvert que notre communauté 

religieuse multiculturelle était déjà par sa seule présence parole d’Évangile. 

Quelle joie de pouvoir accompagner les enfants, les jeunes et les adultes à travers la catéchèse, l’Aumône-

rie de l’enseignement public, les groupes d’Évangile, les funérailles sans prêtres, le service des malades. 

Nous recevons tellement de ces rencontres ! Attentives à la situation des migrants, soucieuses de donner 

sa place à la formation par l’étude théologique et la connaissance des courants qui traversent nos socié-

tés nous essayons là où nous sommes de vivre la phrase laissée par notre fondatrice : « Allez, allez, allez 

petites, le Seigneur pourvoira… » 

 



Les religieuses : Congrégations de vie apostolique 

Dominicaines de l’Anunciata 

15, avenue de l'égalité 

11200 Lézignan-Corbières 

T. 04.68.27.02.98 

Prieure : Sœur Merced  

 

La Congrégation des Sœurs Dominicaines de la Anunciata est née le 15 août 1856. Le 

fondateur, Saint François Coll, Dominicain, naquit en Catalogne, Espagne en 1812. Il fût 

canonisé le 11 octobre 2009. 

Saint François Coll, prédicateur et missionnaire inlassable, fidèle à l’Esprit qui lui parlait 

à travers les évènements. Il parcourut toutes les villes et villages annonçant la Bonne 

Nouvelle de Jésus à une société perdue, où les jeunes et les enfants étaient sans 

écoles, sans formation et sans espoir après quelques années de guerre. 

C’est en voyant la situation de souffrance qu’il a médité et suivant la voix de l’Esprit, il rassembla les pre-

mières religieuses en le préparant pour la mission.  

« Annoncer le message de salut à tous les hommes, en particulier à l’enfance et à la jeunesse, à travers 

l’éduction et l’annonce de l’Evangile ».  

François Coll, un homme qui a ressenti et vécu l’urgence de l’Evangélisation, s’engage à laisser une conti-

nuation à la mission.  

La dominicaine de la Anunciata est appelée à former une communauté de vie par : 

 la fraternité simple et joyeuse, basée sur la Parole de Dieu et l’Eucharistie 

 La consécration totale à Dieu à travers les vœux de pauvreté, la chasteté et l’obéissance 

 La prière et la célébration communautaire de l’Eucharistie et l’office du temps présent 

 L’Apostolat qui émane de la contemplation, et qui pousse à promouvoir la personne vers la plénitude 

du Christ 

 L’annonce de l’Evangile à tous les hommes à travers les différents charismes et activités de la Con-

grégation.  

La congrégation est présente dans quatre continents et 20 pays. En France, nous sommes impliquées 

dans la pastorale des paroisses (aumônerie, catéchisme, équipe d’animation pastorale), les équipes du 

rosaire, le mouvement chrétien des retraités, les visites et animations aux malades à la maison, à l’hôpital 

et même à la maison de retraite.  

Nous essayons de donner le meilleur de nous-mêmes à travers notre donation à Dieu et à nos frères et 

sœurs sans exception. Notre maison de Lézignan, comme le dit son nom, couvent de la « Providence », 

est ouverte à tous, pour des rencontres ou des réunions.  

Nous sommes appelées à être des signes d’espérance.  



Les religieuses : Congrégations de vie apostolique 

Dominicaines de la Sainte Famille 

2, rue du Four 

11270 Fanjeaux 

T. 04.68.24.70.16 

Prieure : Soeur Elisabeth SEU 

 

Notre vie est partagée entre la prière, le silence, le service et le dialogue dans la fidélité à notre profession 
religieuse : vivre auprès de Dieu, servir ses enfants en toute générosité et en esprit religieux, telle est notre 

préoccupation.  

Depuis 1871, nous sommes réunies sous le charisme de compassion de Saint Dominique, fidèles à l’esprit 
de notre Mère Fondatrice THÉRÈSE EMILIE BOURGET. L’éducation humaine et chrétienne des enfants 

n’est qu’un témoignage de notre amour pour le Seigneur : catéchisme, animation de centre de vacances, 
mouvements spirituels, maison d’accueil.  



Les religieuses : Congrégations de vie apostolique 

Dominicaines du Verbe Incarné 

5, rue San Domenge 

11270 Fanjeaux 

T. 04.68.24.71.64 

Prieure : Soeur Andrée-Emmanuel LANIO 

 

La congrégation des Dominicaines du Verbe Incarné a été fondée en octobre 1935 pr le P. Marie-

Dominique Nasse (1883-1941)  dominicain de la Province de France et par sœur Marthe-Marie du Verbe 

Jacquemont (1903-1988). 

Elle a été agrégée à l’Ordre de Saint Dominique, le 7 octobre 1952.  

Marthe-Marie grandit avec sa quête de Dieu et sa passion pour la société des hommes et des femmes, 

Marie-Dominique a renoncé à sa vie de marin pour chercher Dieu et le prêcher au-delà des mers, en Irak 

comme aux U.S.A. 

Une double passion habite chacun : Dieu et les autres – les autres et Dieu. 

De cette rencontre providentielle est né un nouveau type de présence et de témoignage dans un monde 

éloigné de l’Evangile, et même hostile à l’Eglise, en cette époque qui précéda la seconde Guerre Mondiale.    

La congrégation reconnait la grâce de ses origines dans la perspective ouverte par l’enseignement social de 
l’Eglise, ou la promotion humaine et le respect des droits de l’homme sont présentés comme étant insépa-
rables de Royaume de Dieu.   



Les religieuses : Congrégations de vie apostolique 

Filles de la Charité 

Maison Saint-Vincent 

14, Avenue de Ramel 

11170 Montolieu 

T. 04.68.24.84.12 

Supérieure : Soeur Marie SOUDY 

 

 

Nous sommes une grande Communauté composée actuellement de 50 Sœurs. Notre mission est étendue 

malgré nos âges : participation à l’animation de la Maison, et pour un groupe, aide aux plus démunis par la 

confection de bonnets et écharpes en lien avec les Sœurs de Perpignan.  

Nous venons de fêter le 400ème anniversaire du Charisme Vincentien.  

Nous vivons en EHPAD (Etablissement hébergeant des Personnes Agées Dépendantes) avec une capacité 

de 75 chambres.  

Nous recevons nos Sœurs, des Religieuses d’autres Congrégations qui n’ont pas la possibilité d’avoir une 

maison de retraite avec suivi médical, et des laïcs  

Nous avons un accueil de 40 chambres individuelles qui nous permet de recevoir nos Sœurs pour des re-

traites spirituelles et des groupes (diacres, aumôniers de prison, ACO, etc.) 

La Maison accueille chaque jour les enfants scolarisés à Montolieu, pour la cantine. 

La Chapelle est ouverte aux paroissiens. 

Chacun (Sœurs ou laïcs) a la possibilité de participer – selon son état de santé – à des activités au sein 

de la Maison (jeux moteurs, jeux de mémoire, confection de gâteaux…) ou à l’extérieur (Emmaüs, visites 

de divers lieux, médiathèque, centre social d’Alzonne… 



Les religieuses : Congrégations de vie apostolique 

Marie Auxiliatrice 

13, rue du collège 

11400 Castelnaudary 

T. 04.68.23.02.16 

Sophie Thérèse de Soubiran est née le 16 mai 1834 à Castelnaudary d’une famille très chrétienne. Très 

jeune, elle est admise dans la congrégation mariale de la ville, dirigée par son oncle le chanoine de Soubi-

ran. Là, elle rencontre des enfants de tous milieux et conditions sociales. C’est là qu’elle entend l’appel à 

la mission et que germe sa vocation religieuse. 

Le Carmel l’attire beaucoup « parce que l’on est à Dieu sans partage ». Mais son oncle chanoine mûrit un 

projet de béguinage et pour le réaliser, il compte sur sa nièce. Cette proposition est loin de répondre aux 

attraits de Sophie Thérèse. Cependant, elle accepte et part se former à Gand. En 1854, elle revient et va 

s’installer à l’enclos du Bon Secours préparé par son oncle. Plusieurs jeunes vont la rejoindre. En 1855, 

elle fait sa profession (c’est-à-dire qu’elle prononce ses premiers vœux) et devient la supérieure de la com-

munauté. Elle modifie la règle du béguinage pour y mettre une règle plus conventuelle. Les vocations sont 

nombreuses : il faut agrandir. La nouvelle construction terminée, un incendie vient tout ravager. La Sainte 

Vierge invoquée donne miraculeusement le temps de sauver les sœurs et les enfants accueillies au Bon 

Secours. Marie Thérèse emporta le Saint Sacrement pour le mettre à l’abri et resta en adoration avec les 

sœurs tout le reste de la nuit. La veille au soir, lors d’une instruction, Mère Thérèse avait dit à ses sœurs : 

« être de mauvaises sœurs, donner naissance à une communauté qui serait sans régularité et sans fer-

veur ; il vaudrait mieux mourir mille fois, oui, il vaudrait mieux que le bon Dieu nous détruise toutes d’un 

seul coup, même en nous brûlant ». Et le lendemain, aux mêmes heures, le couvent était dévoré par les 

flammes et les sœurs sauvées. Il sembla que Dieu avait entendu cette prière et que là était une bonne es-

pérance pour l’avenir de Marie Auxiliatrice.  

Cet évènement de l’incendie est considéré comme fondateur de la vocation eucharistique de la Congréga-

tion. L’adoration eucharistique est le point fondamental de notre vie, cette intimité, ce cœur à cœur avec le 

Christ est notre force et notre soutien apostolique auprès des plus pauvres et des plus démunies.  

En 1864, Marie Thérèse lance la première mission à Toulouse. Le phénomène d’industrialisation entraine 

les jeunes à l’exode. Elle comprend le drame de la classe ouvrière : gain misérable, conditions de vie inhu-

maines, exploitation des femmes et même des enfants.  

D’autres suivront, nous avons eu aussi les premiers sanatoriums, contre ménagers, etc. au Cameroun en-

core aujourd’hui. Nos activités apostoliques se transforment selon les besoins des temps. Actuellement, 

au Japon, certaines de nos sœurs ont rejoint la base Caritas Haralachi à 25km de Fukuschima pour aider 

la région sinistrée. Notre objectif est de contribuer à aider à la croissance humaine et spirituelle de toute 

la personne par l’éveil, l’éducation et le soutien à la foi, par notre présence auprès des plus défavorisés, 

jeunes, malades handicapés, réfugiés.  

En février 1874, Marie Thérèse est mise à la porte de la congrégation par une autre de ses sœurs. Elle a 40 

ans et c’est là que commence pour elle un long chemin de croix. Marie Thérèse, malgré son désarroi, con-

tinue à répondre à l’appel de Dieu. Elle entre chez les sœurs de Notre Dame de Charité le 3 janvier 1881 et 

devient Sœur Marie du Sacré Cœur.  

Vers la fin de sa vie, Marie Thérèse écrit un texte intitulé « Amour et miséricorde ».  

Cette vie cachée est l’achèvement d’une mission mais qui après 14 ans de nuit et de silence, va renaître 

avec sœur Marie Elisabeth de Luppé et toutes les sœurs ayant gardé contre vent et marée la sève pre-

mière. C’est le prélude d’une résurrection : notre congrégation est désormais présente en Europe, en 

Afrique, en Asie et Micronésie.  

Marie Thérèse de Soubiran nous livre un message : sa force du « oui », elle la puise dans l’Eucharistie et 

dans le « oui » de Marie à l’annonciation. Elle incarne pleinement dans sa vie le visage de la miséricorde.  



Les religieuses : Congrégations de vie apostolique 

Saint Joseph de Cluny 

2, rue Rhin et Danube 

11300 Limoux 

T. 04.68.31.14.67 

Supérieure : Soeur Marie-André BONNET 

 

Charisme : « la Sainte Volonté de Dieu » 

A l’exemple du Christ, accomplir la Volonté de Dieu qui est Volonté de Salut pour tous les hommes. Ce qui 

nous pousse à accomplir notre Mission en des tâches diverses (pastorale, éducation, santé) dans les pa-

roisses et dans de nombreux pays à travers le monde (56).  

Activités actuelles de la communauté : 

Nous sommes maison de retraite de la province France - Suisse de la congrégation : huit sœurs y résident 

actuellement. 

 une sœur est au service des funérailles.  

 Elle fait partie du Conseil paroissial et pastoral 

 Sur le plan diocésain, elle participe au conseil diocésain des religieuses et au conseil pastoral diocé-

sain du territoire 

 Une sœur fait partie de l’aumônerie des trois centres médicaux de Limoux : centre hospitalier, hôpi-

tal psychiatrique, EPHAD 

 Une sœur fait la catéchèse dans un village 

 Elle participe à l’équipe du rosaire et à la fraternité catholique des malades. 

 

 



Les religieuses : Congrégations de vie apostolique 

Salésiennes Missionnaires de Marie Immaculée 

Presbytère Saint-Paul 

Rue Dupleix 

11000 Narbonne 

T. 04.68.42.01.02 

Supérieure : Soeur Gracia 

Maison Saint-Régis 

11700 Fontcouverte 

T. 04.68.43.99.57 

 

Les Salésiennes Missionnaire de Marie Immaculée constituent un Institut religieux apostolique de droit 

Pontifical, au sein de la société des Filles de Saint François de Sales. 

Charisme : Vivre l’Evangile et d’en répandre les ferments en religieuses salésiennes : 

Salésiennes : Conduites par l’Esprit Saint, nous suivons Jésus doux et humble de cœur, à la manière de 

Saint François de Sales, Docteur de l’amour. 

Missionnaires : Nous sommes envoyées comme les Apôtres, au souffle de l’Esprit dans la mission univer-

selle de l’Eglise pour l’évangélisation des pauvres, avec une attention spéciale à la femme enfin d’en faire 

une apôtre de l’Evangile, lui communiquant l’esprit salésien. 

Au service de l’Eglise locale particulièrement dans la catéchèse. 

Mariales : Nous vivons notre Charisme avec Marie, Mère de l’Eglise, en communautés multiculturelles en-

fin de témoigner de l’amour universel de Jésus et de notre disponibilité au service de l’Eglise. Nous 

sommes présentes dans 20 pays : France, Inde, Bengale, Madagascar, Algérie, Chili, la Réunion, Bénin, Pa-

pouasie, Itale, Brésil, Cameroun, Maurice, Haïti, Philippines, USA, Kenya, Ghana, Argentine, Indonésie 

Notre mission dans le diocèse : 

Dans la communauté de Narbonne, nous avons comme mission : Catéchèse, mission de proximité visite à 

domicile, dans les hôpitaux, accueil, présence dans des associations caritatives. 

 

 

Dans la communauté de Fontcouverte : 

Petite communauté de deux sœurs qui dépendent de la communauté de Narbonne. 

Notre principale mission est l’accueil des pèlerins dans la maison natale de Saint Jean- François Régis, et 
des animations lors des grands rassemblements . 

La visite des personnes âgées, malades et seules dans les villages environnants, ainsi qu’à l’hôpital de Lé-
zignan. 

La catéchèse et les animations des messes dans ces mêmes villages.  

 



Vie consacrée laïque : Instituts séculiers 

Fraternité Jésus Caritas 

T. 04.68.25.55.39 www.charlesdefoucauld.org 

 

Nous sommes un Institut Séculier Féminin né à ARS (France) en 1952 à la suite d’une rencontre entre un 

groupe de laïques, dont Marguerite PONCET, et le père VOILLAUME. 

 

A cause de Jésus et de l'Evangile, nous voulons exprimer la tendresse de Dieu dans le quotidien de nos 

vies par l'esprit de "Nazareth" qui fut l'originalité de la vocation de Charles de Foucauld : reconnaître notre 

existence ordinaire comme le lieu où nous vivons notre consécration à Dieu. 

« Nous sommes appelées à annoncer et construire la Fraternité « universelle » de fils du Père et, pour cela, 

à être avec Jésus solidaires de tous à travers les différences de races, de cultures, de nationalités, de 

classes. 

 

« Frère Charles de Jésus a porté, sans cesse, sur Jésus un regard d’amour. C'est ce regard sur Jésus qui 

est le fond, l'essence de notre vocation. C'est là qu'est la source de notre amitié pour tous les 

Hommes." (Marguerite Poncet) 

 

Ce regard contemplatif sur Jésus prend sa source dans L'EUCHARISTIE, il s'approfondit grâce à des temps 

de prières réguliers, à la méditation de la Parole de Dieu, à l'adoration du Saint Sacrement, à des temps de 

désert pour retrouver le sens de la prière gratuite et de l’absolu de Dieu dans nos vies. 

Nous vivons généralement seules. Nous participons à des rencontres fraternelles, dont l’un des moments 

privilégiés est la révision de vie : c’est le lieu de l’aide fraternelle dans la recherche de la volonté de Dieu 

dans nos vies. 



Vie consacrée laïque : Instituts séculiers 

Caritas Christi 

T. 04.68.60.18.80— rcp-pm@wanadoo.fr 

 

Nous vivons "sous le regard du Père qui voit dans le secret", dans l'union intime avec la Trinité, nous de-

meurons dans son Amour, selon son désir. 

 

Notre charisme 

Nous sommes : 

 des laïques, célibataires ou veuves 

 vivant au coeur du monde, là où Dieu nous a placées, sans rupture avec notre milieu de vie 

 pour aimer Dieu et le faire aimer 
 

Nos engagements 

Contemplative, chacune dans la prière, avec la Parole de Dieu et l'Eucharistie, reconnaît les signes de la 

présence de Dieu dans sa vie quotidienne et dans le monde. 

  

Apostolique,  En fidélité à son baptême, chacune s'efforce de vivre l'Evangile dans les multiples circons-

tances de sa vie. C'est pourquoi, Caritas Christi n'a pas d'orientation apostolique spécifique mais chacune 

s'engage, selon ses capacités, dans la diversité des situations rencontrées.  

Insérée dans divers milieux, là où le Seigneur "l'a plantée" (familial, professionnel, social, ecclésial, ...), cha-

cune veut y être le reflet du visage du Christ. Nous nous donnons totalement et définitivement à Dieu, en 

Eglise et pour l'Eglise, pour le salut du monde, dans le célibat et pour le Royaume. Nous sommes en com-

munion fraternelle mais pas en communauté, "une parmi les autres". 
 

Les étapes de notre cheminement 

 3 ans de formation initiale sur place, dans le dialogue, avant le premier engagement. 

 5 ans d'engagements annuels renouvelés avant la Donation pour vivre la radicalité de notre consécra-
tion baptismale pour reconnaître l'appel de Dieu la réponse libre à cet appel l'engagement mutuel de la 
personne et de l'Institut selon la Loi de Vie de Caritas Christi. 

 



Vie consacrée laïque : Instituts séculiers 

 

Compagnie de Sainte Ursule 

Institut international de Droit Pontifical 

Institut Séculier Sainte Angèle Merici (ISSAM) 

 

Notre-Dame de l’Abbaye 

103 rue Trivalle 

11000 Carcassonne  

 

T. 06.08.03.07.99 

mail : falquet.f@hotmail.fr 

 

 

Veuves consacrées 

Communauté Anne la Prophétesse  

En réponse à un appel du Seigneur, dans la continuité des grâces du sacrement du mariage, au 
service de l’Eglise, nous gardons nos activités familiales et professionnelles, mais la Communau-

té est première dans notre vie.  

Contact communauté : calp.veuves@gmail.com 

 

Fraternité Sainte Angèle de Mérici 

Vivre l’engagement du baptême selon la spiritualité de Sainte Angèle Mérici, au sein de notre fa-
mille.  

Contact : Aline Cassignol (Port-la-Nouvelle) : 06.69.57.68.89 



Vie consacrée laïque : Laïcs consacrés 

Ordre des Vierges 

Severine Courtois severine.bobet11@gmail.com 

 

Charisme : 

L’ordre des vierges consacrées dans le monde 

Une vocation très ancienne…  

Dès les premiers siècles, des femmes étaient consacrées à Dieu par leur évêque. Elles menaient une vie 
de prière et de don aux autres tout en restant dans leur famille.  

Remise en honneur par Vatican II 

L’odre des Vierges consacrées n’a pas ‘autre fondateur ou fondatrice que l’Eglise elle-même qui a puisé 

son inspiration dans le mystère de Marie. Cette vocation est avant tout ecclésiale. A la différence des 
ordres religieux, « l’ordo virginum » n’a ni règle ni structure communautaire. Les vierges consacrées sont 
reconnues par le droit canon, à côté des moniales, religieuses, ermites et membres d’instituts séculiers. 
Elles vivent dans le monde « sans être du monde ».  

 

Ce qu’elle est : 

Une femme consacrée à Dieu, comme épouse du Christ, au service de l’Eglise.  

Vierge : parce que l’Eglise est vierge, cette vocation est virginale. Celle qui reçoit la consécration s’engage, 

par une « décision irrévocable », scellée par le rite liturgique à « vivre dans la virginité perpétuelle ».  

Epouse : parce que le Christ aime son Epouse, cette vocation est sponsale. Elle devient alors « signe trans-
cendant de l’amour de l’Eglise pour le Christ son époux » et image du Royaume à venir.  

Mère : parce que l’Eglise est mère, cette vocation est maternelle. A la suite de Marie, la vierge consacrée 
recherche sans cesse à accomplir la volonté du Père et s’ouvre ainsi à une fécondité spirituelle.  

 

Ce qu’elle vit :  

Une vie de prière : la fonction première de la vierge consacrée est la prière.  

Au cœur même de l’Eglise : sa communauté n’est autre que son diocèse dont elle partage la vie ecclé-
siale.  

Dans un esprit de service : les vierges consacrées sont « vouées » au service de l’Eglise. Il s’agit d’un ser-
vice en harmonie avec la vocation personnelle de chacune.  

Activités actuelles : préparation aux baptêmes des tous petits, foi et lumière, éveil à la foi.  



Vie consacrée laïque : Association publique de fidèles 

Petits frères de l’Agneau 

Saint-Pierre 

11270 Plavilla 

T. 04.68.23.06.65  -  www.communautedelagneau.org 

 

Missionnaires de la Sainte Face, Mendiants de la Trinité Sainte 

Les petits frères de l’Agneau ont été fondés en 

France en 1990 et forment aujourd’hui une petite 

communauté internationale présente en divers 

pays. Avec les petites sœurs de l’Agneau, fondées 

7 ans plus tôt « comme un nouveau rameau sur le 

vieux tronc de l’Ordre des Prêcheurs », ils appar-

tiennent à la « Famille dominicaine » et forment 

ensemble la Communauté de l’Agneau. 

Vie fraternelle | Consacrés au cœur de l’Église 

pour vivre l’Évangile du Christ, les petits frères 

sont rassemblés dans l’unanimité frater-

nelle « pour avoir une seule âme et un seul cœur tendu vers Dieu » . 

Vie contemplative | « Avant tout que Dieu soit aimé ! »  « Assis aux pieds du Seigneur » , ils gardent la Pa-

role de Dieu dans leurs cœurs, avec la Vierge Marie. Cette Eau vive de la Parole de Dieu, ils la puisent au 

Cœur transpercé de Jésus en Croix, dans l’Eucharistie quotidienne, dans l’Adoration et les grandes litur-

gies de l’office divin, de jour et de nuit, dans cette vie contemplative qui leur révèle le mystère de l’Agneau. 

Mystère de l’Agneau | « Voici l’Agneau de Dieu qui enlève le péché du monde », tout le mal du monde. 

L’Agneau : c’est Jésus, pauvre et crucifié ; en sa divine tendresse, Il s’offre à nous, mendiant notre amour - 

divine tendresse de Jésus uni au Père, victorieuse de la mort, puissance de Résurrection, invincible ten-

dresse qui le ressuscite d’entre les morts. Par sa Croix et par sa Résurrection, Jésus, l’Agneau de Dieu, 

triomphe aujourd’hui, à l’heure de notre histoire, de la haine mortelle que les hommes entretiennent envers 

Dieu et leurs frères en humanité.  

Vie de Mission | Les petits frères de l’Agneau sont missionnaires pour porter Dieu aux hommes de notre 

temps. Témoins du mystère de l’Agneau, ils vont en pèlerins priants, pauvres et mendiants, à la rencontre 

des plus pauvres de ce monde pour que tous, riches et pauvres, reçoivent la Lumière de l’Évangile : Jésus, 

l’Agneau de Dieu. Envoyés par l’Église « comme des agneaux »  au cœur du monde, chemin fai-

sant, « blessés, nous ne cesserons jamais d’aimer » (devise de la Communauté).  

Dans le diocèse de Carcassonne | En 1994 la Communauté a établi « sa maison de famille » à Saint-

Pierre, dans l’Aude, à 15 kms de Fanjeaux – berceau de l’Ordre fondé par saint Dominique–. En ce lieu se 

rassemblent les petits frères venant des fraternités du monde entier pour y vivre des temps de chapitre. 

C’est là que la plupart des frères vivent leurs années de formation initiale (postulat, noviciat). La fraternité 

à Saint-Pierre a aussi pour mission d’accueillir par la prière, l’écoute, la vie fraternelle, le partage du repas 

toute personne qui vient frapper à la porte. Les petits frères vont aussi dans les villes et villages de la ré-

gion en quête du pain quotidien, annonçant l’Evangile, priant dans les églises, rencontrant les chrétiens et 

les gens aux périphéries. 

  



Vie consacrée laïque : Association publique de fidèles 

Petites soeurs de l’Agneau 

Saint-Pierre 

11270 Plavilla 

T. 04.68.60.53.11  -  www.communautedelagneau.org 

 

Missionnaires de la Sainte Face, Mendiantes de la Trinité Sainte 

Fondée en France en 1983, la Communauté  de l’Agneau rassemble cent soixante petites sœurs et une 

trentaine de petits frères venant de tous pays.  

Consacrées au cœur de l’Église pour vivre 

l’Évangile du Christ, les petites sœurs sont 

rassemblées dans l’unanimité frater-

nelle « pour avoir une seule âme et un seul 

cœur tendu vers Dieu » . 

Elles mènent une vie contemplative : 

« Avant tout que Dieu soit ai-

mé ! »  « Assises aux pieds du Seigneur » , 

elles gardent la Parole de Dieu dans leurs 

cœurs, avec la Vierge Marie. Cette Eau vive 

de la Parole de Dieu, elles la puisent au 

Cœur transpercé de Jésus en Croix, dans 

l’Eucharistie quotidienne, dans l’Adoration et les grandes liturgies de l’office divin, de jour et de nuit, dans 

cette vie contemplative qui leur révèle le mystère de l’Agneau. 

« Voici l’Agneau de Dieu qui enlève le péché du monde », tout le mal du monde. L’Agneau : c’est Jésus, 

pauvre et crucifié ; en sa divine tendresse, Il s’offre à nous, mendiant notre amour - divine tendresse de 

Jésus uni au Père, victorieuse de la mort, puissance de Résurrection, invincible tendresse qui le ressuscite 

d’entre les morts. Par sa Croix et par sa Résurrection, Jésus, l’Agneau de Dieu, triomphe aujourd’hui, à 

l’heure de notre histoire, de la haine mortelle que les hommes entretiennent envers Dieu et leurs frères en 

humanité.  

Elles mènent une vie de mission pour porter Dieu aux hommes de notre temps. Témoins du mystère de 

l’Agneau, les petites sœurs de l’Agneau vont en pèlerines priantes, pauvres et mendiantes, à la rencontre 

des plus pauvres de ce monde pour que tous, riches et pauvres, reçoivent la Lumière de l’Évangile : Jésus, 

l’Agneau de Dieu. Envoyées par l’Église « comme des agneaux »  au cœur du monde, chemin fai-

sant, « blessées, nous ne cesserons jamais d’aimer » (devise de la Communauté).  

La Communauté appartient à la Famille dominicaine, « comme un nouveau rameau sur le vieux tronc de 

l’Ordre des Prêcheurs ». En 1994 elle a établi « sa maison de famille » à Saint-Pierre, dans l’Aude, à 15 kms 

de Fanjeaux – berceau de l’Ordre fondé par saint Dominique–. En ce lieu se rassemblent les petites sœurs 

venant du monde entier pour y vivre des temps de chapitre, de formation ou de repos. Cette année 2017, 

le  petit monastère « Lumière Joyeuse » a été inauguré à l’entrée de Saint-Pierre. Il permet de loger et de 

prendre soin des sœurs malades ou âgées au cœur de la vie communautaire. 

 La fraternité des petites sœurs résidentes a pour mission d’accueillir par la prière, l’écoute, la vie frater-

nelle, le partage du repas toute personne qui vient frapper à la porte. Les petites sœurs vont aussi dans 

les villes et villages de la région en quête du pain quotidien, annonçant l’Evangile, priant dans les églises, 

rencontrant les chrétiens et les gens aux périphéries. 





Diocèse de Carcassonne & Narbonne 

89 rue Jean Bringer 

BP 103 

11000 CARCASSONNE 

T. 04.68.47.05.31 

accueil@aude.catholique.fr 

 

www.aude.catholique.fr 

 

Version Carême 2018 


